
                                                                         

 

 

 

 

 

 

Test portant sur 

lôEvaluation du stock S®dimentaire 

TERrestre sur un site pilote OBSCAT 

appartenant au territoire de PMCU 
 

Contrat dô®tude ESTER 

 

 
 

CEFREM 2018 
 

 





 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Test portant sur lôEvaluation du stock 

Sédimentaire TERrestre sur un site pi-

lote OBSCAT appartenant au territoire 

de PMCU 
 

Contrat dô®tude ESTER 

 

 

 

Nicolas Robin 

Julie Billy 

Nicolas Aleman 

Jean-Paul Barusseau 

Raphaël Certain 

Bertil Hebert 

Olivier Raynal 

Christine Sotin 

 

 

 

 

 

 

CEntre de Formation et de Recherche sur les Environnements Méditerranéens 

52 av. Paul Alduy 66860 Perpignan Cedex 9 

Contact mail : nicolas.robin@univ-perp.fr 

mailto:nicolas.robin@univ-perp.fr


 

ESTER - 2018   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Table des mati¯res 

 

PREAMBULE ......................................................................................................... 5 

1. INTRODUCTION ................................................................................................ 7 

2. SITE DôETUDE ................................................................................................... 8 

3. METHODOLOGIE .............................................................................................. 8 

3.1. Le géo-radar ................................................................................................ 8 

3.2. Les carottages et tarières .......................................................................... 10 

4. RESULTATS ET INTERPRETATIONS ............................................................ 12 

4.1. Données sédimentologiques ...................................................................... 12 

4.2. Données de géo-radar ............................................................................... 17 

4.3. Estimation du stock sédimentaire terrestre ................................................ 20 

4.4. Autres types dôinformations ........................................................................ 21 

5. CONCLUSIONS ............................................................................................... 24 

6. RÉFÉRENCES BIBLIOGRAPHIQUES............................................................. 25 

Annexe 1 .............................................................................................................. 29 

Annexe 2 .............................................................................................................. 37 

 

 

 

 

  

 



ESTER - 2018 

 

 

 CEFREM 

 

5 

PREAMBULE 

 

Ce rapport constitue une synthèse des travaux du projet « ESTER » (Test portant 

sur lôEvaluation du stock S®dimentaire TERrestre sur un site pilote OBSCAT appar-

tenant au territoire de PMCU) (2016-2018) entre lôObservatoire de la c¹te sableuse 

catalane (OBSCAT), lôUniversit® de Perpignan Via Domitia (UPVD) et le Centre Na-

tional de la Recherche Scientifique (CNRS). 
 

Lô®tude a ®t® r®alis®e au sein du CEntre de Formation et de Recherche sur les 

Environnements Méditerranéens (CEFREM) par le groupe Littoral Multi-SCale Analy-

sis (LMUSCA) sous la direction scientifique de Mrs. Nicolas ROBIN et Raphaël 

CERTAIN (https://elmusca.wordpress.com). 

 

 

 

Citation : 

Robin, N., Billy, J., Aleman, N., Barusseau, J.P., Certain, R., Hebert, B., Raynal, O., Sotin, C., 

2018. Test portant sur lô®valuation du stock s®dimentaire terrestre sur un site pilote OBSCAT apparte-

nant au territoire de PMCU. Rapport final ESTER, pp. 37. 
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1. INTRODUCTION 

Lô®rosion c¹ti¯re et la submersion marine repr®sentent des menaces importantes 

pour le bien-être et la prospérité des populations qui vivent sur la frange littorale. La 

superficie des plages perdue chaque année sur les côtes européennes est évaluée à 

1 500 hectares (EUROSION, 2004). Les estimations pr®cisent que lô®rosion et la 

submersion en 2020 toucheront 158 000 personnes/an en Europe, et 50% des zones 

humides disparaîtront à cause de la montée du niveau de la mer induite par le chan-

gement climatique. 

En Languedoc Roussillon, plus dôun habitant sur deux vit sur la bande littorale. 

Lôartificialisation du littoral, essentiellement provoqu®e par les secteurs r®sidentiels, 

r®cr®atifs et touristiques, se poursuit et sôacc®l¯re : les secteurs artificialisés repré-

sentent 30% du littoral de notre région (EUROSION, 2004). Les pressions engen-

drées par la surconsommation dôespace littoral ou par la fr®quentation excessive 

dôespaces naturels accentuent le ph®nom¯ne ®rosif et menacent de d®truire 

lô®quilibre fragile des ®cosyst¯mes littoraux.  

Cette vulnérabilité forte aux aléas érosion et submersion marine entraîne : 

- des impacts écologiques : disparition de plages et de milieux dunaires, 
dégradations des cordons littoraux et des milieux lagunaires. 

- des impacts économiques : les infrastructures, les habitations et les activités 
sont nombreuses à être menacées par le déplacement du trait de côte et les 
risques de submersion marine. 

En région Languedoc-Roussillon et plus particulièrement sur le territoire de 
Perpignan M®diterran®e M®tropole, lô®valuation du stock s®dimentaire sur la frange 
littorale est un élément clé dans la compréhension du fonctionnement naturel du 
système. Ce stock (marin et terrestre) intervient dans la dynamique sédimentaire du 
milieu et les interactions complexes avec les conditions hydrodynamiques. De plus il 
permet de mettre en relief lô®volution des bilans sédimentaires effectués sur plusieurs 
échelles de temps (suivis OBSCAT, projet REVOLSED 2012-2014 (UPVD-DREAL-
LR) et SIMILAR 2013-2017 (UPVD-DREAL-LR)). Par ailleurs, Il est également un 
élément de réflexion important à prendre en considération pour la gestion intégrée du 
syst¯me et lôam®nagement futur du territoire. Le volume du stock s®dimentaire en 
mer est maintenant bien évalué ¨ lô®chelle r®gionale suite au projet LITOSSIS 2012-
2014 (UPVD-DREAL-LR). Toutefois son estimation à terre reste encore manquante 
et est nécessaire afin dôavoir une vision globale de la ressource en sable. 

Lôobjectif de cette ®tude est dôestimer la potentialit® de calculer le stock 
s®dimentaire terrestre dôun site pilote de lôOBSCAT. Pour cela, des levés effectués à 

lôaide dôun géo-radar et par sismique terrestre (levés effectués par le BRGM pour cette 
technique dans le cadre de lôOBSCAT) coupl®s ¨ des carottages, pour valider les données 
géophysiques, seront r®alis®s. Cette ®tude doit permettre dôapporter au final, une expertise 
sur la méthodologie à employer ultérieurement sur les autres sites OBSCAT afin de 
quantifier le stock sédimentaire terrestre. 
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Ce projet s'inscrit dans les actions de suivi de l'évolution du littoral et de l'amé-

lioration des connaissances dans le domaine des aléas côtiers menées par 

lôOBSCAT. Le BRGM, partenaire technique principal du projet ObsCat, coordonne le 

rapport dôobservation annuel qui inclura les r®sultats de cette ®tude.  

2. SITE DôETUDE 

Le site dô®tude est sur la commune de Torreilles (Pyrénées Orientales, Fig. 1), au 

sud de lôembouchure de lôAgly. Ce choix dôexp®rimentation r®alis® en concertation 

avec les agents de lôOBSCAT et du BRGM est motiv® par deux raisons : 

- Opter pour un site naturel d®pourvu au maximum dôune action anthropique ac-

tuelle ou pass®e afin de sôaffranchir de cette contrainte dans lôinterpr®tation 

des données géophysiques. 

- Choisir un site qui permet la réalisation de profils sur de longues distances afin 

de favoriser lôinterpr®tation des donn®es. 

Le site de Torreilles pr®sente un large syst¯me dunaire qui sôest d®velopp® depuis 

la fin Holoc¯ne. Il est bord® ¨ lôouest et au nord respectivement par le bras et 

lôembouchure de lôAgly, alors que sa partie maritime ¨ lôest correspond ¨ une plage 

de type óintermédiaireô, dominée par la houle, avec un système de deux barres fes-

tonnées. Les granulométries du sable de plage montrent un mode dominant à 

0.63 mm (Aleman et al., 2015). La partie médiane (i.e. arrière plage) du système pré-

sente une altitude dôenviron 1.5 m NGF et une v®g®tation typique dôune dune grise. 

En se rapprochant de la faade maritime, lôaltitude augmente significativement pour 

atteindre localement 4 m NGF avec une végétation de dune jaune ou très clairse-

mée. 

3. METHODOLOGIE 

Afin dôatteindre les objectifs de cette ®tude, une campagne dôacquisition de don-

nées g®ophysiques ¨ lôaide dôun g®o-radar a été réalisée sur le site de Torreilles. Des 

données sédimentaires nouvelles (carottages et tarières) et anciennes (forage de 

1973) ainsi que des levés, topographiques (LIDAR et DGPS-RTK) complètent le jeu 

de données. 

3.1. Le géo-radar 

Le géo-radar est une méthode géophysique non-invasive qui permet dôobtenir une 

coupe du sol en deux dimensions. Cette technique, de plus en plus utilisée depuis 

les années 1990 (Neal, 2004), a pour intérêt de pouvoir imager rapidement et de fa-

çon continue les structures sédimentaires situées en sub-surface (jusquô¨ une di-

zaine de mètres de profondeur) de lôobjet ®tudi® (e.g., Bristow and Jol, 2003; 

Rodriguez and Meyer, 2006). 
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Figure 1 : Localisation de la zone dô®tude et plan de position des profils g®o-radar et des 

carottes sédimentaires.  

Son fonctionnement repose sur lô®mission, la propagation et la r®flexion dôondes 

électromagnétiques hautes fréquences (centaines de MHz) dans le sol. A la récep-

tion du signal les discontinuit®s ®lectriques enregistr®es par lôappareil symbolisent les 

différentes interfaces et les hétérogénéités sédimentaires présentes dans le sol. 

Lôimage g®n®r®e permet ainsi de visualiser les d®p¹ts, les pendages et les organisa-

tions s®dimentaires. Toutefois lôutilisation de lôoutil GPR dans les environnements 

comprenant des infiltrations dôeaux salines est limit®e, due ¨ une perturbation du si-

gnal trop importante.  

Les fr®quences des antennes commun®ment utilis®es pour lô®tude des environ-

nements côtiers varient entre 100 et 500 MHz. Une antenne de basse fréquence (ex : 

100 MHz) aura un signal qui p®n¯trera plus profond®ment dans le sol (~10m) quôune 
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antenne de plus haute fréquence (soit environ 6-8 m pour une antenne de 250 MHz). 

La r®solution verticale du signal est contr¹l®e par la longueur dôonde 

(ɚ=vitesse/fr®quence) et est considérée comme étant égale au quart de celle-ci 

(r=ɚ/4). Ainsi pour une onde ®lectromagn®tique se propageant dans un sol sableux et 

graveleux, la vitesse sera comprise entre 0.09 et 0.13 m/ns (Neal and Roberts, 2000; 

Neal, 2004). Dans le cas de notre étude sur le site de Torreilles nous considérons 

une vitesse moyenne de 0.1 m/ns, une résolution r100MHz= 0,25 m et r250MHz= 

0,10 m.  

Pour ce projet, 11.2 km de profils GPR (antennes MALA de fréquence 100 et 250 

MHz ; Fig. 2) transversaux et parallèles au trait de côte ont été enregistrés (Fig. 1). 

Les profils ont été traités sous Reflex-Win V8.2 (recalage du zéro, filtres, suppression 

des bruits de fond, correction dôamplitude, correction topographique) et la description 

de lôimagerie des profils radar (g®om®tries, unit®s, faci¯s) est similaire ¨ celle utilisée 

en stratigraphie sismique. Un DGPS-RTK a été couplé au géo-radar afin de localiser 

les profils et dôenregistrer la topographie associée. 

 

Figure 2 : Photographie de la campagne dôacquisition GPR (25/01, 09/02 et 04/04/2017), 

imageant lôantenne GPR 250 MHz coupl® ¨ une antenne GPS. 

3.2. Les carottages et tarières 

Lôacquisition de nouvelles données sédimentaires a ®t® r®alis®e dôune part en uti-

lisant un carottier à percussion, appartenant au laboratoire CEREGE de lôUniversit® 

dôAix-Marseille (Photographie de la campagne de carottage Fig. 3), et dôautre part en 

utilisant une tarière. Les prélèvements ont été réalisé sur deux sites (Localisation 

Fig. 1) :  

- Site A ï La plage : une carotte dôun m¯tre de profondeur; 

- Site B ï Arrière plage : une carotte de 3.3 m et une tarière de 2 m de profondeur.  

Un forage archive de 1973 (http://infoterre.brgm.fr/) de 20 m de long, et se situant 

entre les sites A et B (Fig. 1), a également été utilisé pour compl®ter lôinformation 
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s®dimentaire du site plus en profondeur. Lôensemble de ces donn®es s®dimentaires 

permet de corréler le signal géophysique à la réalité sédimentologique.  

Une série de 49 échantillons a été prélevée sur les nouvelles données sédimen-

taires (carottes et tarières, Fig. 4). Le traitement du matériel sédimentaire a été réali-

sé via une colonne à tamis (diamètres des tamis compris entre 10 et 0.05 mm) afin 

dôobtenir les caract®ristiques granulom®triques classiques des ®chantillons (Mode, 

D50, classementé). 

  

Figure 4 : Photographies de lô®chantillonnage des carottes apr¯s ouverte (¨ gauche) au labo-

ratoire CEFREM et analyse granulométrique des échantillons par colonne à tamis (à droite).  

 

 

 

Figure 3 : Photographies de la campagne de carottage les 4-5 Avril 2017, imageant le carot-

tier à percussion et le travail de description lithographique sur les carottes juste récoltées. 






















































